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Le présent rapport présente la situation humanitaire au niveau du village d’Anderamboukane en date 
du 26 Juin 2022. Le HAACT1 a réalisé entre le 01er et le 26 Juin 2022 un travail de collecte d’information 
associant veille sur les médias locaux et réseaux sociaux, entretien à distance avec des autorités et 
particuliers déplacés à Ménaka/réfugiés à Abala, et optimisation des mouvements pendulaires entre 
Anderamboukane, Ménaka, Abala et Niamey pour le partage d’information avec des personnes 
résidant toujours à Anderamboukane.  
 

 

                                                           
1 Humanitarian Analysis for Access in Challenging Contexts | projet d’analyse humanitaire dans les zones d’accès restreint 
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Démographie et mouvements de population 

En date du 21 Juin 2022, la population demeurée dans le village d’Anderamboukane représentait 
environ 20% de la population pré-crise, soit plus de 1,300 personnes2.  

Communauté majoritaire avant l'attaque du 13 Mars 2022, la population Daoussak a quitté le village 
d'Anderamboukane dans sa quasi-totalité [départ de plus de 90% de la communauté]. La population 
demeurée sur place se compose majoritairement de bellas, haoussa et songhai/zerma vivant 
principalement de l’élevage, du commerce, et du maraichâge.  

Ne constituant pas une cible pour les GANE, ces populations sont restées pour la préservation de leurs 
moyens d’existence en lien avec le maintien d’opportunités économiques sur place [marché 
fonctionnel et troupeaux partiellement conservés]. Elles n’étaient en date du 26 Juin pas restreintes 
dans leur liberté de mouvement. 

Pour certains, l’absence de relais de solidarité en dehors d’Anderamboukane, et/ou le retard dans 
l’assistance humanitaire au niveau de Ménaka et Abala a pu constituer un obstacle au départ. Les 
tensions intercommunautaires récentes peuvent représenter un autre facteur limitant le déplacement 
de ces populations vers les principales zones d’accueil que sont Ménaka et Abala. 

Depuis les premières vagues massives de déplacements enregistrées en Mars/Avril 2022 vers 
Ménaka et Abala, les mouvements de population se poursuivent selon plusieurs dynamiques : 

- Déplacements de population depuis Anderamboukane vers Ménaka et Abala : des départs 
continuent d’être rapportés, en nombre toutefois très réduit [quelques ménages/individus]. De 
nouveaux déplacements ont notamment été rapportés lors des affrontements entre GANE autour 
d’Anderamboukane début Juin 2022. Des sources locales rapportent également des 
déplacements consécutifs à des incidents de protection [ex : mariage forcé].  

- Retours de population depuis Ménaka vers Anderamboukane : à échelle de quelques ménages, 
des mouvements retours ont été rapportés par plusieurs sources locales. Ces mouvements 
seraient motivés par (i) le retard ou l’insuffisance de l’assistance humanitaire, et/ou (ii) une 
réévaluation de la situation sécuritaire à Anderamboukane [faible intensité du conflit en dehors 
des affrontements de Juin 2022 et faible prédation et/ou violence sur les civils liée à l’absence de 
présence permanente GANE]. Ces retours ne concernent pas la communauté Daoussak. 

- Déplacements de population de hameaux du cercle d’Anderamboukane et du Niger vers la 
périphérie du village d’Anderamboukane : plusieurs hameaux3 situés dans un rayon allant 
jusqu’à 20km se sont déplacés préventivement vers le village Anderamboukane. Ces hameaux 
recensent chacun entre 10 et 20 ménages, pour une population totale estimée à environ 900 
habitants. Sur ces 900 personnes tous ne se sont pas déplacés vers Anderamboukane : une partie 
est restée dans les hameaux, d’autres se sont déplacés/réfugiés vers Abala. 

Ces déplacements préventifs de ménages constitués majoritairement d’éleveurs sont motivés par 
la recherche de sécurité, l’accès à la ressource en eau pour le bétail [mare d’Anderamboukane] 
mais également aux services de base dont le marché et le CSCOM d’Anderamboukane, seuls 
fonctionnels dans le cercle depuis la fermeture d’Inchinanane et Tamalat. Ces déplacés et réfugiés 
venus avec leurs troupeaux ont commencé à construire des maisons en paille autour du village, 
dans un rayon de 5km. 

                                                           
2 La population était estimée en 2022 à 7,100 personnes – sur base du dernier recensement disponible de 2009 
3 Il s’agit des hameaux de Aboungoulou [Niger], Afoulane [Niger], Fit, Ikezezi, Tuhai, Tissoubarat et Afagad [Mali] 
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- Mouvements pendulaires des habitants d’Anderamboukane vers Abala et Ménaka : les 
habitants de Anderamboukane et/ou les déplacés à Ménaka et réfugiés à Abala effectuent des 
mouvements pendulaires réguliers, notamment les jours de foire [le jeudi à Abala comme à 
Ménaka]. Ces mouvements sont effectués par véhicule privé [type pickup] à un coût élevé mais 
normal pour la saison de 10,000 FCFA l’aller [prix identique entre Abala-Anderamboukane et 
Anderamboukane-Ménaka]. 

 
Accès à l’eau potable 

Le village de Anderamboukane recensait en date du 26 Juin 03 points d’eau protégés publics 
partiellement ou complètement fonctionnels :  

- Un important système d’adduction d’eau potable construit en 2008 et réhabilité en 2013 puis 
2021 [voir photos ci-dessous]. Alimenté par 02 forages et équipé d’un château d’eau de 50m3, ce 
réseau fonctionnait initialement à l’énergie thermique et solaire. Principale source d’eau potable 
du village, il dessert 14 bornes fontaines et un nombre indéterminé de connexions privées. 

     

Photos du système d’adduction d’eau de Anderamboukane, 2008 [Programme Solidarité Eau | pS-Eau4 ] 

Depuis environ 3 ans, ce système ne fonctionne plus qu’à l’énergie solaire [pour cause de frais 
de carburant et de maintenance du générateur – aujourd’hui hors service - trop élevés]. Sur les 
48 panneaux solaires installés, 4 sont hors service et ont été retirés. Cette adduction fonctionne 
aujourd’hui partiellement avec une desserte irrégulière au niveau des différents quartiers.  

Le gardien de l’installation solaire se trouve toujours sur place [sa maison est proche du champ] 
et bien qu’il ne soit depuis plusieurs années plus rémunéré5, aucun cas de vol n’a été rapporté. 
L’électricien ayant travaillé sur cette installation se trouve toujours dans le village, et le plombier 
est réfugié à Abala [mais avec des mouvements réguliers vers Anderamboukane]. 

 

                                                           
4 https://www.pseau.org/  
5 Le gardien était auparavant rémunéré par la mairie à hauteur de 50,000 FCFA/mois. Depuis le départ de la mairie il y a 

plusieurs années, il ne reçoit plus de salaire. Il continue toutefois d’assurer un minimum de surveillance.  
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- Deux AEPS au niveau des quartiers Assalwa et Boukabele, fonctionnant à l’énergie solaire. Les 
deux quartiers sont toutefois éloignés du centre du village [quartier Assalwa derrière la 
dune/quartier Boukabele à la sortie de la ville sur la route pour le Niger]. Aux frais de collecte [25 
FCFA par jerrican de 25L] s’ajoutent ainsi les frais de transport des charretiers [entre 500 FCFA et 
1,500 FCFA pour le transport de 10 jerricans]. 

Quelques particuliers possèdent par ailleurs des châteaux d’eau privés fonctionnant à l’énergie 
solaire, et vendent l’eau aux habitants de Anderamboukane. Le prix de vente varie entre 10FCFA et 
100FCFA le bidon de 25L selon les propriétaires.   

Anderamboukane recense enfin de nombreux puits traditionnels à trappe, répartis dans les différents 
quartiers du village [voir photo ci-dessous]. Depuis l’installation du système d’adduction d’eau potable, 
un nombre important de puits a été fermé et/ou a cessé d’être utilisé pour l’eau de boisson.  

  
 

Conséquence de la réduction d’environ 80% de la population et de la préservation des 
infrastructures en eau lors des récents épisodes de violence, la situation en termes d’accès à l’eau 
potable n’apparait pas préoccupante [faible pression sur les infrastructures]. 

 

Accès aux soins de santé 

En date du 26 Juin, le CSCOM de Anderamboukane continue de fonctionner à minima grâce à la 
présence quasi-permanente de 3 techniciens de santé [niveau infirmier], 2 matrones, 2 aides-
soignants et le gérant de la pharmacie. Le DTC se trouve à Ménaka mais effectue des visites de courte 
durée depuis Ménaka [dernière rapportée en Mai].  

Le CSCOM est connecté au principal système d’adduction d’eau du village et ne rapportait en date du 
26 Juin pas de problème d’approvisionnement en dépit de la fonctionnalité partielle du réseau d’eau. 

Le CSCOM continue de bénéficier de l’appui d’une ONGI pour l’approvisionnement en médicaments 
[dernier envoi rapporté en Avril via des véhicules de particuliers], la gratuité ciblée des soins6, et la 
prise en charge ciblée des évacuations médicales vers Ménaka [par transport privé, avec 
remboursement au niveau de Ménaka]. 

Le personnel médical sur place ainsi que des habitants d’Anderamboukane rapportent toutefois une 
faible disponibilité de médicaments au niveau de la pharmacie du CSCOM.  

                                                           
6 Pour les femmes enceintes et allaitantes et les enfants de moins de 5 ans 

Puit à trappe équipé 
d’abreuvoirs, 
Anderamboukane, 
2008. Rapporté 
fonctionnel/en usage 
en date du 21 Juin 
2022 par des sources 
locales 

[Source : Programme 
Solidarité Eau] 
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En dehors du CSCOM 3 pharmacies privées existent à Anderamboukane7. En date du 26 Juin ces 3 
dépôts privés demeurent ouverts et approvisionnés depuis le Niger [Abala et Niamey]. Plusieurs 
sources locales rapportent une bonne disponibilité en molécules essentielles dont des antidouleurs, 
antipaludéens, et antibiotiques au niveau de ces pharmacies privées. 

Les évacuations médicales restaient au 26 Juin possibles vers Ménaka au Mali, et Abala et Niamey 
au Niger via des transports privés8.  

Les conditions d’évacuation [disponibilité et qualité du transport] depuis Anderamboukane demeurent 
toutefois sous-optimales [ex : indisponibilité de transport la nuit, à l’origine d’un cas de décès lors d’un 
accouchement en Mai dernier]. Les mouvements donc les possibilités d’évacuation pourraient à court 
terme être entravées par le démarrage de la saison des pluies et des conditions sécuritaires instables. 

Echanges commerciaux & approvisionnement du marché 

Le marché d’Anderamboukane continue d’être ravitaillé depuis Ménaka au Mali et Abala au Niger 
et la foire se tient toujours les mardis [dernière en date du 21 Juin]. Le ravitaillement s’effectue par 
véhicules privés [de type pickup, voir photo ci-dessous] mais également par camions [les transporteurs 
effectuent toujours la route commerciale Niamey-Anderamboukane-Ménaka9 – effectif au 26 Juin].  

La fréquentation par les commerçants est toutefois en baisse du fait du départ de plus de 80% de la 
population d’Anderamboukane, mais aussi des restrictions partielles/temporaires de mouvement 
imposées depuis Ménaka et Abala.  

Des restrictions partielles existent en effet sur le transport de biens depuis Ménaka et Abala vers 
Anderamboukane, notamment le carburant et les vivres - en lien avec les dynamiques de conflit.  

Des restrictions totales de mouvement entre Ménaka et Anderamboukane ont par ailleurs été 
imposées début Juin en lien avec les opérations MSA-D/GATIA/GTA8. Les commerçants et particuliers 
venus de Anderamboukane à la foire de Menaka du 9 Juin ont été empêchés de repartir jusqu’au 12 
Juin. De telles suspensions de mouvements restent probables dans les semaines à venir.  

  

Le début de l’hivernage constitue une entrave additionnelle aux mouvements, avec des coûts de 
transport en hausse mais qui restent normaux pour la saison. Le trajet depuis Anderamboukane vers 
Ménaka ou Abala coûtait au 26 Juin 10,000 FCFA par véhicule privé / 4,000 FCFA par camion [prix de 
l’aller simple].  

                                                           
7 Deux pharmacies gérées par du personnel médical n’appartenant pas au CSCOM d’Anderamboukane, une par un commerçant 
8 En date du 17 Juin, un blessé par balle au niveau de Anderamboukane a été évacué par un transporteur jusqu’à Niamey. 
9 Camions d’une capacité de 25T, réduite à 20T en période d’hivernage 

Véhicules en 
provenance 
d’Anderamboukane 
bloqués à Ménaka 
entre le 9 et le 12 
Juin 2022 

Source locale 
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L’accès depuis Abala sera par ailleurs réduit d’ici 1 mois par le débordement de la mare 
d’Anderamboukane qui coupera la route vers le Niger à environ 10km du village. Le ravitaillement 
s’effectuera alors par pinasses puis par véhicules privés faisant la navette entre la mare et le centre 
d’Anderamboukane.  

En lien avec la permanence d’échanges commerciaux, les denrées alimentaires de base [céréales, 
farine, huile, sucre, lait en poudre, etc.] étaient toujours disponibles au niveau d’Anderamboukane 
en date du 26 Juin. Relativement stables [le HAACT a effectué le suivi des prix semaine après semaine], 
ces prix s’inscrivent dans les tendances observées sur les marchés de Ménaka comme d’Abala.  

Denrées Anderamboukane 
16 Juin 

Anderamboukane 
23 Juin 

Ménaka 
26 Juin 

Abala 
26 Juin 

Riz           25kg 12,500 FCFA 11,500 FCFA 12,000 FCFA 11,000 FCFA 
Mil          100kg 30,000 FCFA 37,500 FCFA 38,000 FCFA 37,000 FCFA 
Huile       5L 7,500 FCFA 7,500 FCFA 6,000 FCFA 7,000 FCFA 
Sucre      1kg 750 FCFA 700 FCFA 600 FCFA 700 FCFA 
Haricot   100kg 50,000 FCFA 55,000 FCFA  60,000 FCFA 65,000 FCFA 
Sel           25kg 6,000 FCFA 6,000 FCFA 6,000 FCFA 4,000 FCFA 
Carburant  1L  2,000 FCFA 2,250 FCFA 1,250 FCFA 600 FCFA 

  

CONCLUSION  

Du fait du départ de plus de 80% de la population résidente, du maintien d’échanges commerciaux 
avec Ménaka, Abala et Niamey, et de la fonctionnalité partielle des services de santé et 
infrastructures en eau potable ; la situation humanitaire à Anderamboukane n’apparaissait pas 
alarmante en date du 26 Juin 2022.  

A court terme, la stabilité des échanges avec Ménaka, Abala et Niamey constitue un élément 
déterminant de l’évolution de la situation humanitaire à Anderamboukane. En dépendent 
l’approvisionnement du village, les possibilités de départ pour les populations mais également les 
opportunités d’évacuations médicales. 

Or la régularité des mouvements et des échanges sera dans les prochaines semaines 
partiellement entravée par le démarrage de la saison des pluies. Un regain de violences ou la 
reprise des affrontements pourrait également restreindre le niveau des échanges commerciaux 
avec Anderamboukane, notamment depuis Ménaka.  

RECOMMANDATIONS 

- Considérer les opportunités d’accès à Anderamboukane depuis le Niger [principale source 
d’approvisionnement]  
 

- Assurer la disponibilité des molécules essentielles et intrants nutritionnels en lien avec la 
saisonnalité des pathologies [pic paludisme et malnutrition aigüe] dans les prochains mois 

 

- Considérer la mise à disposition d’injectables et solutés pour la prise en charge des cas graves 
selon le niveau de qualification du personnel médical présent sur place 

 

- Préciser à travers le déploiement sur place d’un acteur humanitaire la situation en termes de 
protection des civils 


